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À l’occasion de la fête de Pâques, 4258 adultes seront bap-

tisés dans la foi catholique cette année en France. De tous 

âges mais majoritairement entre 18 et 35 ans, de toutes 

origines sociales et culturelles, ils cheminent en Église 

depuis plusieurs mois ou plusieurs années et se prépa-

rent à recevoir les trois « sacrements de l’initiation », bap-

tême, confirmation, eucharistie.  

Dieu parle au cœur d’hommes et de femmes qui viennent 

parfois d’aires culturellement très éloignées de l’Église. A 

un moment de leur vie, souvent touchant à la vie 

(naissance ou accompagnement des enfants), l’amour ou 

la mort, de manière subite ou progressive, ils ont fait une 

expérience qu’ils ont pu progressivement nommer : celle 

de Dieu lui-même, manifesté en Jésus-Christ, dans le 

souffle de l’Esprit.  

Dieu ne cesse de parler. Dans une société qui ne sait plus 

toujours honorer la dimension spirituelle de la personne 

humaine, par les catéchumènes, Dieu s’invite. Au cœur de 

l’Église, comme un cadeau. Au cœur du monde, comme 

un don. Ecoutons ce qu’ils ont à nous dire. Et pourquoi pas 

Celui qui parle à travers eux.  

Belle montée vers Pâques ! 

 

+ Mgr Olivier Leborgne  

Évêque d’Amiens,  

Président de la Commission épiscopale pour la catéchèse  

et le catéchuménat 

Dieu parle aujourd’hui 
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Une mise en chemin  

Au point de départ, il y a une initiative gratuite de 

Dieu. C’est Dieu qui pousse à se mettre en chemin. 

Un appel est entendu de manière ténue ou plus 

explicite, soudaine ou au contraire plus soutenue 

dans le temps. La rencontre avec Jésus passe le 

plus souvent par une rencontre personnelle de 

chrétiens. Nul besoin d’aller chercher très loin : il 

s’agit, dans nombre de cas, de membres de la fa-

mille : un conjoint, des grands-parents, une belle-

sœur, qui témoignent de leur foi au Christ. 

L’amour, l’attention à l’autre, la joie font signe. 
L’église est également pour certains un lieu fami-

lier où l’on peut s’asseoir pour reprendre souffle, 

confier ses difficultés, faire brûler un cierge.  

Frapper à la porte du presbytère ou se présenter à 

l’accueil de la paroisse représente une nouvelle 

étape qui nécessite courage. Cette démarche 

marque une première décision, celle d’entrer dans 

un parcours de préparation aux sacrements. 

Le chemin du catéchuménat  

Le chemin du catéchuménat est balisé par des 

étapes, marquées par des rites spécifiques qui in-

troduisent progressivement à l’apprentissage de la 
vie chrétienne (cf. le parcours des catéchumènes 

p. 5).  

Le chemin ne se fait pas seul, mais avec d’autres 

personnes qui découvrent elles aussi la foi chré-

tienne. Des membres de la communauté chré-

tienne les accompagnent sur ce chemin, de ma-

nières diverses : par la prière, en disant « bonjour » 

à la sortie de la messe, en témoignant de sa foi… 

(cf. les acteurs du catéchuménat p. 13). Baptisés ou 

futurs baptisés, tous sont en chemin à la rencontre 
de Jésus. Ce chemin est communautaire. Le Pape 

François parle d’un « cheminement communau-

taire d’écoute et de réponse » à l’appel reçu de 

Dieu (La Joie de l’Evangile n. 166). 

Ce chemin intègre également « toutes les dimen-

sions de la personne », dit encore le Pape François 

(ibid.). Il ne s’agit pas seulement d’acquérir des 

connaissances sur la foi chrétienne, mais de faire 

de toute sa vie une vie habitée par la rencontre 

avec le Christ. L’on parle de « conversion ». Il s’agit 

de se tourner vers le Christ et d’examiner sa vie 
sous son regard : comment la rendre plus con-

forme à ses enseignements, à la vie qu’il a lui-

même vécue ? Ce changement, dont témoignent 

souvent les nouveaux baptisés (cf. témoignages de 

Danièle, d’Angélique et de Kevin p. 8), se réalise 

progressivement et dans la liberté. Chacun a une 

vocation propre. 

QUI SONT LES CATÉCHUMÈNES ? UNE JOIE POUR L’ÉGLISE ! 

LE BAPTÊME DANS LA NUIT DE PÂQUES 

La nuit pascale constitue le sommet pour l’initia-

tion chrétienne des catéchumènes. La célébration 

de la nuit du samedi saint au dimanche de Pâques 

est « une veille en l’honneur du Seigneur » durant 

laquelle les catholiques célèbrent Pâques, passage 

des ténèbres à la lumière, victoire du Christ sur la 

mort.  

Au cœur de la vigile, les baptêmes des adultes sont 

célébrés. Les catéchumènes sont plongés dans 

l’eau, signe du passage de la mort à la vie, du péché 

à la vie nouvelle en Christ. Ils sont baptisés au nom 

du Père, du Fils et du Saint-Esprit.  Au sortir de 

l’eau, les nouveaux baptisés sont revêtus du vête-

ment blanc et reçoivent un cierge allumé, symbole 

du Christ qui est lumière.  

La joie de Pâques, c’est la joie de la Résurrection de 

Jésus, qui est célébrée dans cette fête.  C’est aussi 

la joie d’accueillir de nouveaux chrétiens. Baptisés, 

ils sont ressuscités à la vie éternelle. Cette joie est 

communicative.  
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Elle est celle des nouveaux baptisés, celle de leurs 

familles et de ceux qui les entourent, celle de l’en-

semble de la communauté chrétienne réunie pour 

la Vigile pascale. La célébration de baptêmes 

d’adultes à Pâques est une invitation à l’espérance. 

Un chemin qui dure toute une vie  

Après Pâques, le chemin se poursuit. L’on parle 

communément de l’ « après-baptême » (cf. Le bap-

tême, et après ? p. 7). La route prend de nouvelles 

couleurs, dévoile de nouveaux paysages. De nou-

veaux compagnons de route apparaissent. Il s’agit 

de vivre au quotidien cette nouvelle existence de 

baptisé, de redonner ce que l’on a reçu. En particu-

lier, les nouveaux baptisés sont heureux de témoi-

gner de leur parcours avec le Christ, d’accompa-

gner à leur tour, en jeunes aînés, ceux qui viennent 

de se mettre en route sur le chemin (cf. témoi-

gnages de Danièle, d’Angélique et de Kevin p. 8). 

LE PARCOURS DES CATÉCHUMÈNES 

L E  P R É-C A T É C H U M É N A T  

C’est le temps de la première évangélisation, c’est-à-dire d’une première découverte de la foi chrétienne. 
Il dure jusqu’à l’entrée en catéchuménat, où l’Église les accueille comme catéchumènes. Une célébration 

d’entrée en catéchuménat marque cette étape  

L E  C A T É C H U M É N A T  

Commence alors le temps du catéchuménat, qui est un temps d’apprentissage de la vie chrétienne, avec 

des moments de catéchèse et de célébration de rites spécifiques. Ce temps mène à l’appel décisif, célébré 

d’ordinaire le 1er dimanche de carême. 

L’appel décisif 

Après maturation de leur foi et au terme du 

catéchuménat, les catéchumènes sont appe-

lés par l’évêque à recevoir dans la prochaine 

célébration de Pâques les sacrements de 

l’initiation chrétienne.  Lors de la célébra-

tion, chacun est appelé par son nom, parfois 

un nom nouveau qui est inscrit sur des re-

gistres confiés à la prière de l’Église. L’appel 

décisif est le moment où l'appel de Dieu est 

manifesté solennellement. L’Église exprime 

sa sollicitude envers les catéchumènes. 
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LE CARÊME 

L’étape suivante correspond aux quarante jours du carême. Plus courte et plus intense, elle constitue une 

préparation spirituelle à la réception des sacrements de l’initiation chrétienne dans la nuit de Pâques. Ce 

temps est appelé « temps de la purification et de l’illumination ». 

LE TEMPS DE LA MYSTAGOGIE 

Ce temps coïncide avec les cinquante jours du temps pascal qui débute à Pâques et s’achève à la Pentecôte. 

Pendant ce temps, les nouveaux baptisés (néophytes) peuvent  approfondir d’une manière particulière le 

mystère célébré dans ces sacrements (« mystagogie » veut dire « entrée dans le mystère »). Les nouveaux 

baptisés participent à la vie et à la mission de l’Église au sein de la communauté des chrétiens. 

Les sacrements de l'initiation 

À l’issue de cette période de cheminement spirituel, les catéchumènes reçoivent les 

sacrements par lesquels tout chrétien est initié. Ces sacrements sont au nombre de 

trois : le baptême, la confirmation et l’eucharistie. 
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Un chemin qui  se poursuit  

Après le baptême, le chemin se poursuit. Toute la 

vie chrétienne est un chemin. L’intégration dans 

la paroisse se fait progressivement, le nouveau 

baptisé porte un regard neuf sur les célébrations 

liturgiques auquel il participe d’une manière plus 

plénière. Comme tout chrétien, le nouveau baptisé 

est aussi en conversion continuelle : comment 

mieux vivre de sa foi dans sa vie familiale, profes-

sionnelle, associative ? Quels choix de vie faire ? 

Quels engagements prendre ?  

Des baptise s  te moignent  

Les nouveaux baptisés témoignent souvent de la 

manière dont le baptême a transformé leur vie. 

Kevin en parle en termes d’ « engagement » pris, 

de décision. C’est un choix pour Jésus qui est fait. 

Angélique décrit ce changement comme une 

« libération », une « nouvelle vie » qui commence. 

Tous deux partagent leur soif de mieux connaître 

la Parole de Dieu, seul ou en groupe.  

L’insertion dans la paroisse ne va pas toujours de 

soi : tout est nouveau, surtout quand on ne vient 

pas d’une famille chrétienne. Le temps est impor-

tant, il faut respecter le rythme, la liberté de cha-

cun. L’engagement dans telle ou telle activité de la 

paroisse facilite cette intégration. Encore faut-il se 

sentir capable de faire le pas et parfois faire preuve 

de courage, nous signale Kevin. Un premier enga-

gement suscite souvent un nouvel engagement, 

comme le manifestent les parcours de Kevin et 

d’Angélique. L’insertion se fait progressivement et 

est source de joie. 

Nombre de baptisés adultes, comme Angélique, 

ont découvert la foi chrétienne grâce à leur con-

joint. Pour d’autres, la réception du baptême est 

l’occasion de faire le point sur leur vie de couple et 

de bâtir un projet de vie. Un nouveau regard est 

porté sur la relation au conjoint, aux enfants. Ac-

compagner ses enfants dans la préparation de 

leurs sacrements c’est encore poursuivre le che-

min inauguré par le baptême.  

 

Il y a de la joie à redonner ce que l’on a reçu. Les 

nouveaux baptisés ont soif de partager leur expé-

rience de rencontre avec Jésus. Angélique dit com-

bien accompagner des catéchumènes, alors qu’on 

a soi-même vécu un parcours de catéchuménat, 

est « enrichissant ». 

Tous les catéchumènes ne prennent pas de nou-

veaux engagements dans l’Église. D’autres privilé-

gient une présence dans le quartier, un engage-

ment social auprès des sans-domicile ou des mi-

grants. Danièle est bénévole au Secours catho-

lique. Avoir de jeunes enfants nécessite parfois 

une « pause », le besoin de prendre du temps pour 

la vie de famille. La « nouvelle vie » de baptisé se 

déploie de manière diverse à l’image de l’Église 

« au visage multiforme ».  

La marraine,  le parrain  :   

«  quelqu ’un sur qui  s ’appuyer  »  

Les nouveaux baptisés sentent souvent le besoin 

d’être accompagnés, aidés dans leur insertion par 

des aînés dans la foi. C’est la mission en particulier 

des marraines et des parrains. Il y a, à l’heure ac-

tuelle, une redécouverte de cette mission, en par-

ticulier pour les adultes. Même adulte, on a une 

marraine et/ou un parrain. Nombre de diocèses 

proposent des rencontres pour aider les futurs 

marraines et parrains à approfondir cette belle 

mission.  Odile dit bien en quelques mots ce qu’est 

la mission de la marraine et du parrain : être « un 

guide pour l’après-baptême, quelqu’un sur qui 

s’appuyer les jours de doutes ». Elle place d’ail-

leurs sa mission auprès d’Anthony sous le signe de 

la « confiance ».  

 

 

FOCUS : LE BAPTÊME, ET APRÈS  ? 
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Des initiatives pour le cheminement des 

nouveaux baptise s  

Des initiatives sont prises pour encourager la ren-

contre avec les communautés paroissiales et susci-

ter la participation à telle activité ou tel groupe de 

la paroisse, à une association ou un mouvement 

d’Église. Dans tous les cas, il convient de respecter 
la liberté, la vocation propre et le cheminement de 

chacun.             

 Le temps pascal, « temps de la mystagogie », est un 

temps fort pour l’approfondissement du bap-

tême. Traditionnellement, les messes après 

Pâques sont dites « messes pour les néophytes ». 

Celles-ci sont, dans certains diocèses, solennisées, 

notamment sous la présidence de l’évêque. 

Plus généralement, l’on note la tenue, dans l’an-

née qui suit le baptême, de rencontres diocésaines 

de nouveaux baptisés. Ceux-ci sont rassemblés au-
tour de l’évêque qui les a baptisés. Ces rencontres 

sont l’occasion de retrouvailles aussi avec les ac-

compagnateurs.  

Elles prennent des formes variées : retraite spiri-

tuelle, pèlerinage, mais aussi temps récréatifs, cul-

turels ou même randonnée en famille… Les célé-

brations de l’appel décisif ou encore des scrutins -

qui, durant le carême, jalonnent la préparation ul-
time au baptême- peuvent être l’occasion d’invita-

tions faites aux nouveaux baptisés de commémo-

rer ces étapes qu’ils ont vécues l’année précédente 

et d’accompagner les futurs baptisés de Pâques.  

Une préoccupation pour les familles se dégage. Les 

nouveaux baptisés sont souvent invités avec leur 

famille, leur marraine/parrain. Les jeunes parents 

sont incités à participer à l’éveil à la foi des jeunes 

enfants de la paroisse.  

Comme Kevin et Angélique, nombre de nouveaux 
baptisés rejoignent un groupe, une activité. Angé-

lique, comme d’autres, a poursuivi un temps avec 

son groupe de catéchuménat.  

Certains diocèses proposent des groupes de nou-

veaux baptisés. Plus souvent, les nouveaux baptisés 

sont invités à rejoindre des groupes paroissiaux, où 

nouveaux et « anciens » baptisés se retrouvent, au-

tour de la Parole, d’une catéchèse pour adultes etc.  

TÉMOIGNAGES 

DANIÈLE, BAPTISÉE À PÂQUES 2018, BÉNÉVOLE AU SECOURS CATHOLIQUE  

 

Depuis longtemps je cherchais le Seigneur, sans 

vraiment y croire, sans y penser. De temps en 

temps, j’allais à la messe de mon village.  Au gré de 

mes déplacements, me garant près d’une église, 

j’avais l’habitude d’y entrer pour me recueillir et 
souvent, je suis allée à Lourdes. Plus le temps pas-

sait, plus j’avais besoin de la présence de Jésus. Ce 

sont peut-être les conversations avec ma belle-

sœur, partie trop tôt, qui m’ont aidée…  

Puis un jour, j’ai eu le désir d’aller plus loin. Après 

la messe, il y avait un concert. Notre curé était de-

bout à mes côtés. C’est avec beaucoup de courage 

que je me suis levée pour lui parler. J’attendais ce 

moment depuis si longtemps. Quelle rencontre ! 

Comme une réponse à ma demande. Merci mon-

sieur l’Abbé pour votre écoute !  

Enfin, j’ai pu débuter mon cheminement pour de-

venir chrétienne. Mes accompagnateurs ont beau-

coup de patience et une très grande gentillesse car 
je suis vraiment débutante. J’ai beaucoup d’inter-

rogations, de remises en question, mais je vis un 

réel apaisement, une très grande sérénité.  

J’ai aussi rejoint un groupe de bénévoles du Se-

cours Catholique, une équipe toujours prête à ou-

vrir ses portes pour aider les autres, comme le pe-

tit colibri essayant d’éteindre un feu, goutte par 

goutte avec son petit bec, entraînant d’autres dans 

son sillage.  
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Témoignage d’Olivier 

Témoignage de Kelly 

Appel décisif 2018 

En route vers le baptême 

ANGÉLIQUE, BAPTISÉE EN 2011, MÈRE DE FAMILLE  

J’ai reçu le baptême en 2011, à l’âge de 33 ans. À 

cette époque-là, j’étais déjà mariée et maman 

d’une petite fille de deux ans, baptisée un an plus 

tôt. Loin d’être l’aboutissement d’un long chemi-

nement de douze ans, le baptême a été pour moi 

une source de changements, une libération, l’ou-

verture d’une porte sur une nouvelle vie. En effet, 

le baptême n’est pas une « assurance-vie » ou un 

diplôme de fin d’étude, c’est une étape, un tour-

nant, un engagement qui nous mène sur le che-

min de Dieu. C’est la prise de conscience d’être 

reconnu et aimé par Dieu. 

Premiers changements : mon mari partageait la 

même envie que moi : poursuivre la découverte 

(redécouverte pour lui) de Jésus. Nous désirions 

continuer sur cette route en accueillant, en écou-

tant et en partageant la Parole de Dieu avec 

d’autres personnes. C’est pour cela qu’il nous a 

semblé évident de poursuivre nos rencontres 

mensuelles avec le groupe de catéchumènes.  

 

Deux ans plus tard, j’ai intégré un groupe d’ac-

compagnants des catéchumènes. Accompagner 

les adultes sur le chemin du baptême est telle-

ment enrichissant. Les rencontres et les échanges 

sont toujours différents et revitalisants. Cela per-

met de poursuivre son propre cheminement, de 

grandir dans la foi. Mon mari m’a rejoint dans 

l’équipe d’accompagnateurs. J’essaie avec les 

autres membres du groupe de les soutenir au 

mieux, avec ma « petite expérience », avant le bap-

tême mais aussi après en tant que 

« néophyte » (nouveau baptisé). En 2014, j’ai eu la 

surprise que l’on me demande de rejoindre 

l’équipe diocésaine du catéchuménat malgré mon 

« jeune âge » en tant que chrétienne.  

En 2018, nous continuons d’évoluer en compagnie 

de Jésus et nous préparons la première commu-

nion de notre fille aînée ainsi que le baptême de 

notre dernier bébé de quatre mois. 

J’ai été baptisé lors de la Vigile pascale de 2014. Un 

mois plus tard, durant un pèlerinage à Chartres, 

j’ai eu l’occasion de faire pour la première fois une 

lecture lors de la messe. Durant une année, j’ai 

tenté de prendre la mesure de mon engagement 

envers Jésus, mais j’avais encore une 

appréhension et une certaine timidité à prendre 

ma place dans la communauté paroissiale. Je lisais 

la Bible, seul, venais à la messe dominicale et 

essayais de mettre en pratique la Parole de Dieu 

dans ma vie. Au fur et à mesure, j’ai fait l’effort de 

prendre ma place dans ma communauté 

paroissiale en intégrant l’équipe liturgique. Ce 

premier engagement m’a permis de me sentir 

plus à l’aise dans ma vie en Église et a vivifié ma foi 

en m’impliquant réellement. Ainsi, c’est plus 

naturellement que je suis 

devenu membre de l’équipe 

animatrice de la paroisse en 

2016. Je poursuis ainsi 

l’engagement que j’ai pris le 

soir de mon baptême.  

KÉVIN, BAPTISÉ EN 2014, ENGAGÉ DANS L’ANIMATION DE SA PAROISSE  

ALLER PLUS LOIN 

http://tv.catholique.fr/dioceses/12358-bapteme-dadulte-temoignage-dolivier/
http://tv.catholique.fr/dioceses/12354-bapteme-dadulte-temoignage-de-kelly/
http://tv.catholique.fr/dioceses/12064-appel-decisif-2018/
http://tv.catholique.fr/dioceses/12047-une-demarche-vers-le-bapteme/
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Les données statistiques recueillies cette année par le Service national de la catéchèse et du catéchumé-

nat (SNCC) montrent une grande stabilité dans la demande de célébrations des sacrements de l’initiation 

chrétienne (baptême, confirmation et eucharistie).  Si, cette année, les appels décisifs ont baissé de 4%, 

l’on enregistre sur 10 ans une hausse de plus de 40%. 

 

 

DE S  JE U N E S  AD U LT E S  

Près de 60% des baptisés adultes ont entre 18 et 35 ans. Les années d’études et le début de l’engagement 

dans une vie professionnelle marquent un temps de recherche spirituelle et de découverte de la vie chré-

tienne.  

 

 

 

 

*4042 en métropole  (4258 avec les diocèses d'Outre-mer)

L’ENQUÊTE 2018 : 4258 ADULTES BAPTISÉS À PÂQUES DONT 216 EN OUTRE-MER 

La période entre 36 et 45 ans, qui 

représente souvent une nouvelle 

étape dans la vie familiale et pro-

fessionnelle, constitue un autre 

moment privilégié pour le che-

minement vers le baptême avec 

près de 25% des baptisés de 

Pâques issus de cette tranche 

d’âge. 
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DE S  B AP T I SÉ S  MA J OR I TA I RE ME N T  IS S US  D E  M IL I E U X  C H R É T I E N S  

Plus de 50% des baptisés proviennent de familles chrétiennes. Ce chiffre est en légère diminution par rap-

port à l’année dernière (-3%). Les baptisés déclarant ne provenir d’aucune tradition religieuse est en forte 

hausse : + 13% par rapport à l’année dernière et + 35% sur dix ans.  

 

UN E  H A US SE  D U  N O M BR E  D ’É T UD I A N T S  

En un an, on enregistre une hausse de 23% des baptisés étudiants. Cette hausse correspond à une reprise 

d’un mouvement initié ces dix dernières années. Les retraités apparaissent par contre sous-représentés 

(2%). 
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Diocèses 

Besançon  
(Belfort, Nancy, St Claude, St Dié, Verdun) 

75 

Bordeaux  
(Agen, Aire et Dax, Bayonne, Périgueux) 

191 

Clermont  
(Le Puy, Moulins, St Flour) 

37 

Dijon 
(Autun, Nevers, Sens-Auxerre) 

73 

Lille  
(Arras, Cambrai) 

225 

Lyon  
(Annecy, Belley-ars, Chambéry, Grenoble-Vienne, St Etienne, 
Viviers) 

279 

Marseille 
(Aix, Ajaccio, Avignon, Digne, Fréjus-Toulon, Gap, Nice) 

310 

Montpellier  
(Carcassonne, Mende, Nîmes, Perpignan) 

111 

Paris  
(Créteil, Evry, Meaux, Nanterre, Paris, Pontoise, St Denis,  
Versailles) 

1423 

Poitiers  
(Angoulême, La Rochelle, Limoges, Poitiers, Tulle) 

102 

Reims  
(Amiens, Beauvais, Châlons, Langres, Soissons, Troyes) 

216 

Rennes  
(Angers, Laval, Le Mans, Luçon, Nantes, Quimper, St Brieuc, 
Vannes) 

320 

Rouen  
(Bayeux, Coutances, Evreux, Le Havre, Séez) 

226 

Toulouse  
(Albi, Auch, Cahors, Montauban, Pamiers, Rodez, Tarbes) 

136 

Tours  
(Blois, Bourges, Chartres, Orléans) 

181 

Diocèses relevant du Saint-Siège 

Metz 34 

Strasbourg 83 

Diocèse aux armées 20 

Diocèses d’outre-mer 

Guadeloupe 50 

Guyane 68 

Martinique 52 

Nouméa 14 

La Réunion 32 

LES CHIFFRES PAR PROVINCE 
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TOUS ACTEURS DU CATÉCHUMÉNAT ! 

DE S  AC C O M PA GN A TE UR S  M AJ O RI T A IR E M E N T  L A ÏC S  

Reflet de cette implication de 

tous dans l’accueil des caté-

chumènes, les accompagna-

teurs, qui accompagnent plus 

spécialement le catéchu-

mène en lui partageant sa foi, 

sont à 80% des laïcs.  
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Autour d’Anthony  témoignage d’acteurs du catéchuménat  

Une paroisse entre Angers et Saumur regrou-

pant 13 villages au nord et au sud de la Loire, 

environ 12 000 habitants… une paroisse ordi-

naire dans l’espace rural où les différents ré-

seaux de chrétiens vivent les évolutions de la 

société et de l’Église. Anthony et Laura sont 

venus, il y a trois ans, demander le mariage à 

l’Église. Lui, non baptisé, elle baptisée ; c’est 

assez fréquent. Avec une dizaine d’autres 

couples résidents sur la paroisse, ils partici-

pent bien volontiers aux rencontres de prépa-

ration, moments qu’ils ont appréciés. Comme 

curé de cette paroisse, j’ai eu ainsi à célébrer 

leur mariage. J’en garde un bon souvenir : am-

biance de vérité et de simplicité joyeuse.  

Deux ans après, ils reviennent à la paroisse 

pour le baptême de leur fille, Julia. En prépa-

rant la célébration du baptême, Anthony de-

mande d’être baptisé. A la même période, la 

paroisse reçoit une autre demande de bap-

tême. Très vite, une équipe d’accompagne-

ment est mise en place. Odile, nouvelle pa-

roissienne, qui avait eu une expérience d’ac-

compagnement des jeunes sur le diocèse, est 

associée à l’animation de cette équipe. 

L’équipe s’est rencontrée régulièrement tout 

en participant aux rencontres du diocèse.  

Une fête de la Pentecôte, célébrée en pa-

roisse, fut l’occasion pour Anthony d’un pre-

mier lien fort avec la communauté chré-

tienne du dimanche. Des liens se sont créés 

peu à peu avec des personnes de la paroisse. 

Anthony est heureux de conduire sa petite 

fille à l’éveil à la foi pendant la liturgie de la 

Parole et l’ensemble de la paroisse est infor-

mé régulièrement de son cheminement. Sa 

présence au cours de ce carême nous aide à 

mieux vivre la préparation à la fête de Pâques, 

à accueillir le Christ qui scrute nos cœurs 

pour nous libérer. Nous sommes maintenant 

dans l’attente de la veillée pascale. Elle se pré-

pare avec le service des jeunes et des parois-

siens. Ce chemin vécu lui est certainement 

une chance pour nous tous. 

 Anthony, baptisé à Pâques 2018,  marié et père d’une fille 

 Père Loïc, curé de la paroisse 

Depuis le commencement de mon parcours 

de catéchumène, j’ai retrouvé un certain sens 

à ma vie. Le début de mon parcours a été 

quelque peu difficile car il fallait, à trente ans, 

tout apprendre du Christ et de son histoire. 

Puis, au fil du temps, cela m’est apparu plus 

clair et l’envie de continuer est devenue plus 

forte en moi. J’avais le besoin de cultiver ma 

foi. Assister à la messe du dimanche est deve-

nu essentiel dans ma vie de chrétien. Le 

simple fait d’être réunis et de prier ensemble 

m’apaise et donne un sens à ma vie. Cela me 

permet de mieux réfléchir, d’être plus calme 

et attentionné envers mes proches. Mes ac-

compagnateurs et le prêtre ont toujours été 

très présents et très indulgents sur mon 

manque de connaissance. Cela m’a réelle-

ment aidé à avancer… Etre catéchumène, 

c’est être à l’écoute de son cœur et à l’écoute 

des enseignements des chrétiens qui nous 

partagent comment ils suivent le Christ. Vive-

ment le baptême ! 
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Quelle grande joie de voir en chemin sur notre pa-

roisse de nouveaux témoins du Christ ! Les caté-

chumènes viennent bousculer notre petit « train-

train » entre chrétiens : comment Dieu est-Il venu 

les chercher dans leurs vies au point qu’ils osent, 

comme Marie, dire le "OUI, qu'il me soit fait selon 

ta parole" qui les mènera jusqu'au baptême ? Les 

recevoir en tant que frère et sœur en Christ c'est 

prendre conscience que l'amour de Dieu s'élargit 

et se partage encore un peu plus dans le monde 

autour de nous. Et le hasard de la vie fait qu’Antho-

ny, mon filleul, est aussi mon futur voisin, ce qui 

me réjouit encore plus pour les futurs échanges 

qui alimenteront nos vies de témoins du Christ ! 

Confirmée à 24 ans avec mon mari, nous avons, 

dans la foulée, eu la chance d’accompagner deux 

jeunes adultes, vers le baptême. Je me souviens 

avoir été émerveillée par les soifs exprimées par 

Johanne et Hélène et par leur joie sur un chemin 

pourtant non exempt d’épreuves (cette joie de la 

foi dont le pape François dit qu’elle est « comme 

une confiance secrète mais ferme, même au mi-

lieu des pires soucis »). La vie a suivi son cours, 

entre naissance des enfants, vie professionnelle et 

autres engagements en Église. C’est en 2010 que 

Mgr Delmas m’a appelée comme responsable du 

catéchuménat des adultes pour le diocèse d’An-

gers : une surprise ! J’héritais d’une équipe solide, 

dix personnes, dont un prêtre référent. En regar-

dant ces années, il m’apparaît que cette responsa-

bilité a été essentielle pour ma foi. Le catéchumé-

nat est un lieu où nous voyons Dieu à l’œuvre, de 

façon concrète, multiple, toujours nouvelle. Je suis 

émerveillée par ces adultes qui, dans le 

« brouhaha » du 21ème siècle, entendent l’appel de 

Dieu et y répondent : oui, l’Evangile est pour nous 

aujourd’hui et cela m’encourage à m’y ressourcer. 

Je bénéficie de la joie contagieuse qui vient de la 

rencontre avec Jésus ; je suis témoin aussi de ce 

Dieu qui relève, comme l’expriment beaucoup de 

catéchumènes : « Dieu m’a sauvé » disent-ils. Je 

suis étonnée par la singularité avec laquelle Dieu 

rejoint chaque catéchumène (et ses accompagna-

teurs !), sans se lasser, respectant son rythme, ses 

doutes, sa liberté. Enfin, je suis face au mystère de 

ce Dieu qui choisit de se 

donner en comptant sur 

la femme que je suis, sur 

un voisin, sur une mar-

raine ou un grand-père, 

sur le peuple des baptisés.  

 Odile, accompagnatrice et  marraine  

Il y a quelques temps, Anthony, que j’accompagne 

vers le baptême, m’a demandé si j’accepterais 

d’être sa marraine. Quelle surprise pour moi et 

aussi quel bonheur ! Cela a toujours été un grand 

mystère que des adultes demandent le baptême. 

Le jour où nous avons abordé le sujet des parrains 

et marraines, il a dit à l’équipe d’accompagne-

ment : « Ah bon, les parrains, c’est aussi pour les 

baptisés adultes ? »  Et oui, ils ne servent pas qu’à 

offrir des cadeaux pour Noël ou pour l’anniver-

saire ! Il a alors découvert qu’un parrain, une mar-

raine pouvait être un guide pour l’après-baptême, 

quelqu’un sur qui s’appuyer les jours de doutes. Le 

dimanche suivant à la sortie de la messe, il me de-

mandait d’être sa marraine… Quel honneur et en 

même temps que de doutes pour moi. Et puis je me 

suis dit confiance : confiance en Dieu, confiance en 

la vie. Confiance en Anthony, qui saura appeler, 

poser ses questions. Confiance en l’Esprit qui 

m’inspirera les réponses, ou les personnes ca-

pables de répondre. Alors j’ai dit « OUI », et me voi-

là derrière lui au jour de l’appel décisif. Que d’émo-

tion aux paroles de l’évêque ! 

 

 Patrice, paroissien et parrain 

 Claire, responsable de l’équipe diocésaine 
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La vie de Jésus a été bouleversée à l’heure de son 

baptême. Bouleversée au sens de chamboulée. Il 

ne s’appartient plus tout à fait. En effet, l’Esprit le 

pousse au désert où il fait l’expérience d’être tenté 

par Satan.  

Après avoir lu les lettres des catéchumènes, je per-

çois qu’il y a là des choses semblables dans leurs 

vies. Ils ont fait l’expérience d’un bouleversement 

qui les a conduits à demander le baptême : cela les 

rend proches de ce que vit Jésus alors que l’Esprit 

le pousse au désert. L’Évangile vient illuminer la 

vie des catéchumènes comme il vient illuminer 

notre propre vie ! […] 

Je rends grâce pour les accompagnateurs qui per-

mettent cette présence du Christ par leur témoi-

gnage tout au long du temps de catéchuménat et 

nourrissent l’intimité grandissante avec le Christ 

qui, demain, se poursuivra dans la communauté 

chrétienne à laquelle ces adultes appartiendront, 

dont ils deviendront pleinement membres. 

L’Église est cette arche de Noé, cette frêle embar-

cation certes, mais elle est ce signe et ce moyen 

que Dieu s’est choisi pour parler au monde. Je 

rends grâce pour cette responsabilité d’être appe-

lés à devenir des témoins fidèles de l’Amour de 

Dieu qui est venu faire alliance avec l’humanité.  

 Mgr Emmanuel Delmas, évêque d’Angers 

Appel décisif 2018, le 18 février, à la cathédrale d'Angers  



 17 

 

À la Conférence des évêques de France 

 Pauline Dawance (directrice du SNCC) :  

01 72 36 69 89 – pauline.dawance@cef.fr 

 Agnès Desmazières (responsable du catéchuménat des adultes) :  

01 72 36 69 81 – agnes.desmazieres@cef.fr 

 Constance Pluviaud (relation m2dia) :  

01 72 36 68 42 – constance.pluviaud@cef.fr 

 

Au sein de la Commission épiscopale pour la catéchèse et le catéchuménat 

CONTACTS 

Président de la Commission épiscopale pour la catéchèse et le catéchuménat : Mgr Olivier Leborgne, 

évêque d’Amiens 

Contact : Mme Marie Roussel (responsable de la communication) 03 22 71 46 11 

Mgr Thierry Brac de la Perrière, évêque de Nevers 

Contact : Mme Catherine Geoffroy (responsable de la communication diocésaine) 06 88 58 10 34 

Mgr Pierre-Yves Michel, évêque de Valence 

Contact : Mme Marie-Camille Bonnet (responsable de la communication) 04 75 81 77 22 

Mgr Renauld de Dinechin, évêque de Soissons, Laon et Saint-Quentin 

 Contact : M. Bernard Colas (directeur de la communication) 03 23 53 08 77 

Mgr Jean-Paul Jaeger, évêque d’Arras 

Contact : P. Vincent Blin (délégué épiscopal à l’information) 06 88 75 35 34 

Mgr François Kalist, évêque de Clermont 

Contact : M. Marc-Alexis Roquejoffre (délégué aux relations publiques) 04 73 98 27 60 

 

Contacts témoins du dossier de presse : 

 Diocèse d’Aire et Dax  

 Contact : Olivier François 05 58 58 31 23  

Diocèse d’Angers 

Contact : M. Christophe Lefebvre 02 41 22 48 90 

 

Diocèse de Carcassonne et Narbonne   

Contact : Mme Héloïse Stephan 04 68 47 05 31 

Diocèse d’Évry-Corbeil-Essonnes  

Contact : Mme Magalie Moulins 01 60 91 17 11 
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